
"TRICHERIE RENOUVELABLE"

Une histoire ni écologique, ni éthique.

Ca se passe à l'asder.

Association Savoyarde pour le Développement des Energies Renouvelables
Maison des Energies

562, avenue du Grand Ariétaz BP 99499
73094 Chambéry cedex 04 79 85 88 50 (Savoie-France)

* * *

    Il était une fois, cet été, alors que je préparais une soirée poésie sur le thème de
la nuit, appelée « A la tombée des mots » à la Mairie de Tresserve, un coup de fil.

  Un adhérent de l'asder, qui a participé à la dernière Assemblée Générale, choqué
par la façon dont des « verts »  parlèrent de mon exclusion, me téléphone.

  La voix qui  s'exprime à l'autre bout du fil  me dit  qu'elle  a entendu parler  de
« magouilles » ; elle a des révélations à me faire au sujet de pratiques de l'asder.

 Alors  que  j'étais  élu  au  bureau  comme  responsable  du  projet  de  plan  de
dévelopement des adhésions, projet jeté à la décharge, trivalorisez-moi ça s'il vous
plaît,  j'ignorais  ces  actions.  Je  comprends  mieux  maintenant  pourquoi  certains
membres de ce même bureau, muets par devant, ont pris peur quand j'ai parlé de
« magouilles » et se sont empressés d'organiser  en coulisses un procès d'exclusion
avec  les  méthodes  du  stalinisme.  Par  derrière,  les  manoeuvres  bureaucratiques,
inspirées par la peur et la lâcheté sont universelles. 

Leur hônneté intellectuelle rime avec selles.

  La label "vert" ne garantit pas des noirceurs de ceux qui dépendent du pouvoir
quelque soit leur couleur et, qui, comme tous les individus serviles, ne veulent pas
déplaire.  Les  pollutions  dans  l'environnement  politique  ne sont  pas  que  dans  le
blanc, le bleu ou le rose. Les sectaires carbonisent l'atmosphère.

   L'écologie aujourd'hui, c'est aussi cela : éliminer, recycler durablement ceux qui
ne  rentrent  pas  dans  l'esprit  et  les  pratiques  de  la  secte.  Patatras  !  Un  appel
téléphonique trois mois après mon exclusion. Que va-t-il me dire ?

     La personne qui désire m'entretenir est commerçant en matériaux écologiques de
construction.

  Le hasard étant une donnée incontournable, il se trouve que j'étais le conseiller en
protection sociale de cette activité lors de sa création avant que je ne sois licencié
comme délégué syndical national. Assurément, la destinée est un contrat à honorer.

  Membre de l'asder depuis six ans, ce praticien de l'écologie me fait part de son
mécontentement pour les faits suivants. Le conte de fée s'arrête là.

  Comme de nombreux commerçants ou artisans de notre département, il envoyait
ces futurs clients se renseigner à la Maison des Energies où loge l'asder pour trouver
auprès de salariés compétents l'information adaptée dans tous les domaines liés à
leur projet de construction ou de rénovation. Qu'a-t-il constaté ?

     Il s'est aperçu que ses futurs clients ne revenaient jamais même pour le devis qu'il
avait initié au sujet de matériaux conseillés. En menant son enquête qu'a-t-il appris ?

  Certaines  personnes  envoyées  ont  eu  la  courtoisie  de  l'informer  qu'en  plus
d'informations sur des questions connexes aux matériaux de construction tel que le
chauffage, elles recevaient d'autres devis d'un autre département que la Savoie au
sujet de matériaux de construction après leur passage à la maison des énergies.
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  Bonjour l'éthique écologique ! Bonjour les subventions qui servent à écarter des
acteurs,  commerçants  et  artisans  de  notre  département.  J'ai  entendu  des  noms
comme « Saimbiose » ou « Aliécor » qui «s'arrangeait avec l'asder» puisque la Maison
des Energies s'était chargée de vendre en direct un produit de cette société. 

QUID du rôle d'une association subventionnée !

  Inutile de vous dire qu'en tant que membre du bureau, représentation élue et
dirigeante  du  Conseil  d'administration,  ces  pratiques  m'étaient  cachées  par
SAVATIER.  Cela  s'est  sans  doute  passé  entre  amis,  entre  « copains  et  coquains »
comme pour mon exclusion. Si c'était le cas, bonjour la démocratie associative et la
« gouvernance » des énergies renouvelables ! Au fait, il faut savoir que les membres
du bureau de l'asder ne sont pas plus renouvelables que les membres du bureau
politique du PC russe.

 Logique !

  La tartuferie des promoteurs de la "démocratie participative" à la Sarkolène LOYAL
se le dispute à l'hypocrésie des méthodes utilisées* avec l'argent des citoyens. 

Pas très bieau tout ça !

  Justement,  mon  interlocuteur,  dernièrement  élu  au  Conseil  d'administration,
me donne la preuve qu'il y a un lien étroit entre les fuites de ses devis et un membre
du bureau qui a demandé mon exclusion. Qu'a-t-il encore à me dire ?

  L'un des membres du bureau, créateur d'une société appelée « Label-Energie »,
bénéficiait de toutes les informations et des contacts que ce commerçant envoyait
à l'asder. 
  « Label-Energie »  ne  se  contentait  pas  de  placer  le  produit  qui  l'intéressait,
les poêles à bois*,  il  informait également un partenaire, en dehors de la Savoie,
au sujet du besoin en matériaux de construction. Et le tour frico-écolo-éthique est
joué, le commerçant d'Albertville ne voyait plus personne. *(35  vendus poêles en août 2005)

  Bonjour la solidarité entre adhérents de l'asder, entre commerçants et artisans du
département,  entre  créateurs  d'entreprises  !  Le  « développement  durable »,
ça passe aussi par l'élimination de concurrents et de ceux qui osent encore dire la
vérité des faits. Qu'est devenue l'asder ?

  L'écologie, version asder, oeuvrée par des pourvoyeurs de la « pensée » unique
droite-gauche, hybride à la manière des verts les méthodes du capitalisme :

 Exclusions  économiques,  ségrégation  des  partenaires  et  copinages,  diffusion
d'idéologies et de méthodes sectaires dans ces instances et ses conférences (j'ai été
exclu  de  l'une  d'elle  sur  l'autopartage),  mise  en  place  d'un  syndicat  maison  et,
surtout,  servile  complicité  dans  le  refus  des  "verts"  et  d'écologistes  de  lier
destruction de notre environnement et responsables politiques et économiques :

Subventions = silence + répression ! Le fric d'abord, les principes ensuite !

   Le plus rigolo dans cette histoire réside dans le fait que cette rencontre repose sur
un  quiproquo  car  « les  magouilles »  évoquées  dans  l'un  de  mes  messages  ne
concernaient  pas,  ce  jour-là,  les  pratiques  courantes  de  l'économie  de  marché,
déclinées, ici, par l'asder. Celles que je subodorais s'exercent à une autre échelle.

  S'Il  est vrai que les « magouilles » ont une fric-éthique similaire, leur gradation
peut varier sur l'échelle de Richter des affaires. 

  Celles  que  j'évoquais  concernaient  les  verts  qui  cumulent  postes  d'élus,  de
techniciens et de chef d'entreprises privées pour faire du fric de façon équitable en
alimentant  "les  copains  d'abord".  Pratiques  courantes  depuis  le  début  de  la  Ve
République  pour  alimenter  les  caisses  des  partis,  renouvelées  durablement  sous
Mitterand qui a promu les "Verts" pour liquider un Parti communiste gênant.
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  Le  plus  curieux, me  semble-t-il,  est  que,  dans  la  suite  de  l'évocation  de  cette
expérience vécue par mon interlocuteur, des noms identiques aux protagonistes de
mon  exclusion  sortent  maintenant  de  sa  bouche  :  "Savatier",  le  directeur
démissionné,  maintenant  membre  du  Conseil  d'Administration  de  l'asder,
"Dupassieux", le Maire-adjoint vert-ambitieux, le chantre de la citoyenneté.

Bonjour  la honte !

   J'écoute attentivement.  Que vais-je apprendre  effectivement  ?  A ce moment,
ma  pensée  s'écrie  que  ce  couple-là,  frères  ennemis (Dupassieux  avait  initié  une
pétition signée par la majorité des salariés pour intimider Savatier qui avait souhaité
me la montrer en se larmoyant) et complices à la fois (Ils ont préparé ensemble mon
exclusion alors que l'élu de la mairie n'est pas un élu de l'asder), ce couple, dis-je, n'a
pas  arrêté  de  nous  prendre,  nous  les  élus  de  l'asder,  pour  des  gogos  avec  leur
cinéma. Par lâcheté, intérêt, suivisme and Co, les membres du bureau ont accepté. 

  Pas moi, militant syndicaliste et associatif depuis 38 ans ! 

  Quant aux membres du Conseil d'administration, ils n'étaient pas informés de grand
chose par le bureau. Il a fallu que je diffuse moi-même le premier texte (ci-joint)
que j'avais écrit pour respecter mon mandat. Sa discussion n'a jamais été mise à
l'ordre du jour, le président de l'asder se comportant comme une potiche en suivant
l'avis des piliers du temple dits les "spécialistes" ou ayatollahs non renouvelables.

  J'ai souri quand mon interlocuteur me dit qu'après avoir tout expliqué à Savatier,
ce  dernier  a,  comme à  l'accoutumée,  chaque  fois  qu'il  refusait  de  prendre  ses
responsabilités, fait l'étonné. Une réunion a eu lieu avec tous les intéressés : 

  Un compte-rendu recto-verso que   j'ai lu   a été écrit de la main de Savatier.   

  Affaire classée sans suite. Où Savatier prenait-il ses ordres, lui qui est incapable de
diriger une équipe sans la manipuler ou être manipulé ou démissionner ?

Je te pousse la chansonnette et la bobinette est embobinée.

 Même  topo  avec  Dupassieux  qui,  comme  tout  politique  entraîné,  compte  sur
l'essoufflement de ce commerçant. Pas de bol ! Fort de la légitimité de sa réaction,
ce  dernier  poursuit  son  action  et  m'informe.  Dans  le  même  temps,  il  tente  de
regrouper d'autres victimes.

    Le plus grave, au-delà de jeux sordides d'une clique sectaire qui dénature l'écologie
et fait reculer par ses pratiques l'avènement durable d'une société socialiste, est que
plusieurs  artisans,  contactés  par  ce  commerçant,  confrontés  également  à  ce
comportement, ont décidé de ne plus collaborer avec l'asder.

Pascal SACAU, citoyen qui a payé le prix de sa liberté,

responsable élu du plan de développement des adhésions à l'asder, exclu
à la demande d'élus de droite comme François GRUFFAT -Sarkoziste-(Aix) 

et d'élus de gauche comme DUPASSIEUX-l'ambitieux-opportuniste-(Chambéry).

Responsable syndical qui avait révélé les problèmes de pollution
 à l'entrée du Tunnel du Mont-Blanc entraînant la mort de salariés,

avec études scientifiques à l'appui, il y a trente ans.
(Voir article du "Dauphiné" de l'époque). Affaire classée par Balladur.

  Aix-les-Bains, novembre 2006. Document communiqué en Juillet puis en novembre au commerçant
concerné.(Version 2006/11/08/09:30) modifiée le 04/12/06/09:22:32.

 A sa demande, j'ai attendu quatre mois avant de le publier. 

*Il faut savoir que le Directeur de l'asder, démissionné par pétition, et Le Président de l'association ont

lancé   un appel à la délation  -façon Sarkozy- me concernant avec la messagerie de l'asder. 
Bonjour la citoyenneté !
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